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Mardi 29 octobre

Greccio (p.124 à 130)       Nous quittons Assise (autocar)

Greccio est le « Bethléem franciscain ». François avait toujours eu une dévotion pour le mystère 
de l’Incarnation et donc la fête de Noël. Trois ans avant sa mort, François décida de célébrer 
dans une grotte à quelques kilomètres de Greccio, le souvenir de la nativité de Jésus avec le 
plus de solennité possible.

L’Ermitage de Greccio est situé à l’emplacement de la première crèche de saint François. On 
visite aussi la chapelle moderne (1959) dédiée à la Vierge Immaculée et à côté un espace où 
sont exposées des dizaines de crèches des quatre coins du monde, certaines traditionnelles 
d’autres modernes. Faites de matériaux divers (verre, bois, terre, céramique, bronze), certaines 
très simples, d’autres élaborées, elles expriment dans une grande variété culturelle le même 
émerveillement devant le mystère de la naissance de Jésus à Bethléem.

Fonte Colombo (p.120 à 124)                 Déplacement en autocar 

Fonte Colombo l’une des premières petites églises où François aimait venir prier.
Pénitence et discrétion : à chacune selon ses besoins (p.44-45)

François y rédigea la seconde règle de l’ordre.
Après avoir reçu les stigmates sur le mont Alverne (à une centaine de km au nord d’Assise) en 
septembre 1224, François, revint en 1225, à Fonte Colombo et c’est là qu’il a été soigné peu de 
temps avant sa mort pour sa maladie des yeux.

Messe au sanctuaire de Greccio

Déjeuner à Greccio

Départ du groupe des «Marcheurs», en autocar pour leur retour.

Trajet en autocar pour rejoindre l’aéroport de Rome.
Dîner à votre charge.
Convocation à 19h30 à l’aéroport de Rome - Décollage prévu à 21h30
Arrivée à Paris à 23h40 - Arrivée à Beaupréau vers 6h30

I Cel 468-471  “Je voulais célébrer avec toi la prochaine fête du Rédempteur. J’évoquerai sa 
naissance à Bethléem de manière à voir toute la pauvreté qu’il dut supporter dès son enfance pour 
sauver les pêcheurs que nous sommes ” 
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Messe du mardi 29 octobre - Messe d’envoi au sanctuaire de Greccio

Première lecture (Is 9, 1-6)
Lecture du livre du prophète Isaïe
Pour la cause de Sion, je ne me tairai pas, et pour Jérusalem, je n’aurai de cesse que sa justice ne 
paraisse dans la clarté, et son salut comme une torche qui brûle. Et les nations verront ta justice ;
tous les rois verront ta gloire. On te nommera d’un nom nouveau que la bouche du Seigneur 
dictera. Tu seras une couronne brillante dans la main du Seigneur, un diadème royal entre les 
doigts de ton Dieu. On ne te dira plus : « Délaissée ! » À ton pays, nul ne dira : « Désolation ! » 
Toi, tu seras appelée « Ma Préférence », cette terre se nommera « L’Épousée ». Car le Seigneur t’a 
préférée, et cette terre deviendra « L’Épousée ». Comme un jeune homme épouse une vierge, ton 
Bâtisseur t’épousera. Comme la jeune mariée fait la joie de son mari, tu seras la joie de ton Dieu.
– Parole du Seigneur.

Évangile selon Saint Luc (Lc 2, 9-19)
L’ange du Seigneur se présenta devant eux, et la gloire du Seigneur les enveloppa de sa lumière. 
Ils furent saisis d’une grande crainte. Alors l’ange leur dit : « Ne craignez pas, car voici que je 
vous annonce une bonne nouvelle, qui sera une grande joie pour tout le peuple : Aujourd’hui, 
dans la ville de David, vous est né un Sauveur qui est le Christ, le Seigneur. Et voici le signe qui 
vous est donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et couché dans une mangeoire. » Et 
soudain, il y eut avec l’ange une troupe céleste innombrable, qui louait Dieu en disant : « Gloire 
à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes, qu’Il aime. » Lorsque les anges 
eurent quitté les bergers pour le ciel, ceux-ci se disaient entre eux : « Allons jusqu’à Bethléem 
pour voir ce qui est arrivé, l’événement que le Seigneur nous a fait connaître. » Ils se hâtèrent d’y 
aller, et ils découvrirent Marie et Joseph, avec le nouveau-né couché dans la mangeoire. Après 
avoir vu, ils racontèrent ce qui leur avait été annoncé au sujet de cet enfant. Et tous ceux qui 
entendirent s’étonnaient de ce que leur racontaient les bergers. Marie, cependant, retenait tous 
ces événements et les méditait dans son cœur.

Psaume (Ps 97 (98), 1, 2-3ab, 3cd-4, 5-6)
R/ La terre entière a vu le Sauveur que Dieu nous donne. (cf. Ps 97, 3)
Chantez au Seigneur un chant nouveau,
car il a fait des merveilles ;
par son bras très saint, par sa main puissante,
il s’est assuré la victoire.

Le Seigneur a fait connaître sa victoire
et révélé sa justice aux nations ;
il s’est rappelé sa �délité, son amour,
en faveur de la maison d’Israël.

La terre tout entière a vu
la victoire de notre Dieu.
Acclamez le Seigneur, terre entière,
sonnez, chantez, jouez !

Jouez pour le Seigneur sur la cithare,
sur la cithare et tous les instruments ;
au son de la trompette et du cor,
acclamez votre roi, le Seigneur !


